 5. Vivre pour Dieu – 1 Pierre 3:8-12 et 4:1-11


La semaine passée, nous avons vu comment Pierre décrit le renouveau des relations sociales du chrétien. Cette semaine, nous découvrons que cela découle d’un changement plus en profondeur : la foi mène à une vie conséquente et équilibrée, passionnée pour le bien.
 Parlons-en
1. Le titre de l’étude de cette semaine est ‘Vivre pour Dieu’. Pour vous, qu’est-ce que cela veut dire ? Qu’est-ce que cela implique concrètement ?

 1. Vivre en accord avec son baptême
[bookmark: OLE_LINK13][bookmark: OLE_LINK3] 1  Ainsi donc, puisque le Christ a souffert dans la chair, vous aussi, armez-vous de la même pensée ; car celui qui a souffert dans la chair en a fini avec le péché, 2  afin de vivre, non plus selon des désirs humains, mais selon la volonté de Dieu pendant le temps qui lui reste à vivre dans la chair.  (1 Pierre 4 :1-2)
L’introduction ‘ainsi donc’ suggère une continuité avec ce qui précède : en 3 :18 Pierre parle effectivement déjà de la mort du Christ (« Christ aussi a souffert une fois pour les péchés » répété ici au vs 1). Il y fait le lien avec le baptême comme « l’engagement envers Dieu d’une bonne conscience ». Dans notre texte au ch. 4 Pierre met en évidence les conséquences de cet engagement : le baptisé « en a fini avec le péché » mais vit « selon la volonté de Dieu ». Pierre reprend ici la symbolique du baptême mise en évidence par Paul en Romains 6 : par l’immersion le croyant s’associe à la mort du Christ, meurt à soi-même et ne vit plus pour le péché ; en se relevant il actualise la résurrection du Christ par une nouvelle vie, non plus pour le péché mais pour Dieu.
Le rappel des souffrances du Christ est significatif ici, puisque Pierre écrit à des chrétiens qui souffrent à leur tour pour leur foi. Mais même (ou plus que jamais ?) dans ces circonstances difficiles il est important de rester fidèle. Pierre appelle le chrétien à vivre de façon conséquente par rapport à son baptême et à sa foi.
[bookmark: OLE_LINK11][bookmark: OLE_LINK10][bookmark: OLE_LINK4] Parlons-en
1. [bookmark: OLE_LINK14]Si vous êtes passé par le baptême, quel souvenir en gardez-vous ? Que signifiait-il pour vous ? Que signifie-t-il aujourd’hui ? Vos attentes ont-elles été réalisées ?
2. Comment réagissez-vous à cette affirmation que le baptisé est mort au péché ? Cela veut-il dire qu’il est devenu parfait ? ou sensé l’être ? Ou s’agit-il d’une orientation générale donnée à la vie (vivre pour…) ?
3. Dans le symbolisme du baptême, qu’est-ce qui vous semble le plus important : l’immersion (mort avec Christ) ou la sortie de l’eau (vie nouvelle avec Christ) ? Expliquez.
4. Etre conséquent avec sa foi et son baptême… Qu’est-ce que cela implique selon vous ? Est-ce toujours facile ? Ou y a-t-il des circonstances actuelles (à l’époque de Pierre, on peut penser aux persécutions) qui rendent la tâche ardue ?

[bookmark: OLE_LINK5]2. Les mauvais désirs humains 
[bookmark: OLE_LINK15][bookmark: _GoBack] 3   En effet, vous avez suffisamment accompli, dans le passé, la volonté des gens des nations,               en vous livrant à la débauche, aux désirs, à l’ivrognerie, aux orgies, aux beuveries et à des idolâtries infâmes. 4  Ils sont surpris que vous ne couriez pas avec eux vers ce débordement de débauche,             et ils calomnient : 5   ils en rendront compte à celui qui est prêt à juger les vivants et les morts.                  (1 Pierre 4 :3-5)
Pierre décrit le débordement de débauche qui caractérisait ses auditeurs avant leur conversion. On peut distinguer 3 formes de débauche personnelle et 3 formes de débauche sociale (vs 3):
- débauche personnelle :
· débauche (autres traductions : dissolution, vice, lascivité). Il s’agit de luxure sans bride, de libertinage
· désirs (autres traductions : mauvais désirs, convoitises, passions mauvaises)
· ivrogneries (autre traduction : saouleries)
- débauche sociale :
· orgies : repas excessif (chez les Romains, le slogan était : manger, boire et… vomir). Désigne également une procession exubérante et débridée (les participants étant (au moins) à moitié ivres) au travers des rues après un tel repas, souvent en l’honneur d’une divinité comme Bacchus. 
· beuveries : rencontres ayant comme unique objectif de boire de l’alcool.
· idolâtrie infâmes (autres traductions : idolâtries criminelles ou illicites, dérèglements associés aux cultes idolâtres). Culte idolâtre interdit par la loi de Dieu. L’expression pourrait également faire allusion aux excès de certains cultes d’Asie, condamnés même par la loi romaine.
L’avis de Pierre par rapport à tous ces dérèglements est tranché : « C’est assez ! » « Vous avez suffisamment accompli cela dans le passé ! » (vs 3). Il fait également allusion à la surprise des compagnons d’avant, qui ne comprennent pas ce changement de comportement et en disent du mal. 
[bookmark: OLE_LINK6] Parlons-en
1. [bookmark: OLE_LINK16]Constatez-vous ce genre de débauche dans la société actuelle ou dans votre environnement personnel ? Si oui, comment l’expliquez-vous ? 
2. Y avez-vous participé à certains moments de votre vie ? Est-ce quelque chose qui vous tente parfois aujourd’hui ? Ne fût-ce que pour être ou pour faire comme tout-le-monde ?
3. Comment expliqueriez-vous à quelqu’un qui vit de cette façon, que vous n’avez pas/plus envie de cela, que vous n’en avez pas/plus besoin ? Que répondriez-vous à l’objection « Mais alors, quel plaisir trouvez-vous à la vie ? » ?
4. Quel sens donnez-vous à votre vie, en quoi consiste votre bonheur de vivre ?
3. Une vie équilibrée 
 Pierre poursuit son développement par une mise en garde : « La fin de tout s’est approchée » (vs 7). Il faut se rappeler que cette ‘fin des temps’ était déjà attendue à l’époque de l’église primitive (cf. l’affirmation de Paul « nous les vivants, restés pour l’avènement du Seigneur… », 1 Thessaloniciens 4:15).  Cela a dû être d’autant plus vrai en temps de crise ou de persécution, situation vécue par les auditeurs de Pierre. Reste à savoir comment réagir à cette imminence annoncée de la fin. Au travers des siècles, la réponse en a bien souvent été une de stress, d’angoisse, voire de réactions extrémistes ou fanatiques. L’église adventiste n’y échappe pas, même aujourd’hui… Pourtant, ce n’est pas ce que Pierre préconise : « soyez donc pondérés et sobres en vue de la prière ». Etre pondéré, ou littéralement : être sain d’esprit. D’autres versions traduisent avec raison : être sensé, vivre de manière raisonnable, mener une vie équilibrée. Pas d’extrémisme, mais plutôt une vie équilibrée !
Cette attente ne se limite pas à une vie de prière plus ou moins mystique, elle est au contraire activement tournée vers l’autre :
· Amour de l’autre qui s’exprime par le pardon : « Avant tout, ayez les uns pour les autres un amour fervent, car l’amour couvre une multitude de péchés » (vs. 8). C’est le plus important (« avant tout »), le principe et le moteur.
· L’accueil de l’autre, d’autant plus urgent en temps de crise : « Exercez l’hospitalité les uns envers les autres, sans maugréer » (vs. 9).
· L’entraide, le service : « Que chacun mette au service des autres le don qu’il a reçu de la grâce ; vous serez ainsi de bons intendants de la grâce si diverse de Dieu » (vs. 10). 
Quel que soit la nature du service (grec ‘DIAKONIA’), d’ordre spirituel (« communiquer les paroles de Dieu ») ou simplement interpersonnel, l’objectif est : « qu’en tout Dieu soit glorifié par Jésus-Christ » (vs. 11).
[bookmark: OLE_LINK9] Parlons-en
1. Pensez-vous vivre à la fin des temps ? Si oui, qu’est-ce qui vous amène à cette conviction ? Comment vivez-vous cette attente ?
2. L’idée de la fin des temps mène-t-elle toujours à une vie équilibrée ? Avez-vous déjà vécu personnellement ou constaté des réactions extrémistes qui dépassent le cadre d’une vie équilibrée ? Racontez. En quoi ces réactions vous paraissent-elles malsaines ? Comment définiriez-vous une vie chrétienne équilibrée ?
3. Quelle importance a la prière dans l’optique de la fin des temps ?
4. Selon Pierre, un chrétien équilibré est non seulement tourné vers Dieu (la prière), mais surtout tournée vers le prochain : amour fervent, pardon, hospitalité et accueil, entraide et service… Qu’en est-il de votre vie ? De votre église ?
4. Passionnés pour le bien
 Pour Pierre, le chrétien tourne le dos aux différentes formes de débauche, et mène une vie conséquente et équilibrée. Au chapitre 3 :13, il utilise une autre très belle expression, qui résume bien sa vision de la vie chrétienne :  « Qui donc pourra vous faire du mal, si vous vous passionnez pour le bien ? ». Se passionner pour le bien… Dans un monde qui semble dominé par l’injustice (les auditeurs de Pierre y étaient confrontés tous les jours, mais est-ce différent aujourd’hui… ?), ne pas choisir comme réponse la résignation, l’indifférence, la colère, la violence, l’isolement,... mais au contraire se passionner pour le bien !
Cette passion n’est pas passive… Une autre traduction parle de zèle. Pierre cite quelques exemples très concrets de ce que cette passion pour le bien implique :
· Être « sensible aux autres » (vs. 8), en grec : SUMPATHES, avoir de la sympathie, souffrir avec l’autre, ressentir sa peine.
· Etre « plein d’affection (ou : amour) fraternelle », s’aimer comme des frères et sœurs.
· Faire preuve d‘une « tendre bienveillance », litt. ‘avoir les entrailles saines’, d’où : avoir bon cœur, être miséricordieux. Chouraqui traduit pas ‘être matriciel’ en référence à la matrice maternelle dans laquelle grandit le fœtus. 
· « Etre humble »
· « Ne rendez pas mal pour mal, ni insulte pour insulte ; au contraire, bénissez » (vs. 9)
· « Préserver sa langue du mal et de la ruse » (vs. 10)
· « S’éloigner du mal et chercher le bien » (vs 11)
· « Chercher et poursuivre la paix ».
Arrivés à la fin de cette leçon qui porte le titre « Vivre pour Dieu », une conclusion semble s’imposer : vivre pour Dieu se fait concrètement en vivant pour le prochain… 
[bookmark: OLE_LINK12] Parlons-en
1. Selon vous, la vie chrétienne doit-elle être principalement axée sur le combat contre le mal ou sur la passion pour le bien ? Quelle différence cela fait-il ?
2. Se passionner pour le bien ne se fait pas en restant dans son relax… Quelles attitudes et actions citées par Pierre (3 :8-11) vous parlent plus particulièrement ? Avec lesquelles avez-vous plus de mal ? Lesquelles voudriez-vous ajouter à cette liste ?
3. Etes-vous d’accord avec la conclusion : vivre pour Dieu se fait concrètement en vivant pour le prochain ? Expliquez. 
 « Tu aimeras le Seigneur, ton Dieu, de tout ton cœur,  de toute ton âme, et de toute ta pensée.                        C’est le premier et le plus grand commandement.                 Et voici le second, qui lui est semblable :                                      Tu aimeras ton prochain comme toi-même. »
Matthieu 22 :37-39
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